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•Education 
Le pape pour l'accès des
jeunes Africains aux
"textes sacrés"Le pape François, qui re-cevait, hier, les dirigeantsd'une fondation mettantà disposition des conte-nus éducatifs en Afrique,a exprimé le souhait queles jeunes Africains puis-sent avoir accès par l'in-formatique aux "textes
sacrés de toutes les reli-
gions". Le pontife argen-tin recevait au Vatican la"Fondation Vodafone", dugroupe téléphonie britan-nique, qui présentait uneinitiative en faveur dejeunes Africains, dontcertains vivent dans descamps de réfugiés. "Au-
jourd'hui nous devons être
constructifs, faire des
choses qui portent l'Hu-
manité de l'avant, et pas
se•Sociologie
Décès de Georges Ba-
landier, monsieur
AfriqueLe sociologue et anthro-pologue français GeorgesBalandier, grand spécia-liste de l'Afrique, est dé-cédé, hier, à l'âge de 95ans, a annoncé l’École deshautes études en sciencessociales (EHESS) où il aété directeur d'études.Georges Balandier estconnu pour avoir forgé,avec le démographe Al-fred Sauvy, le concept de
"Tiers-Monde".•Festival du Film de Lon-dres
Les stars noires et la di-
versité à l'honneur Le Festival du Film deLondres (LFF), qui s'estouvert, hier soir, met àl'honneur pour sa 60eédition les acteurs et ci-néastes noirs, faisantécho à la polémique sur lemanque de diversité àHollywood.•Santé 
La durée de la vie hu-
maine aurait atteint ses
limitesBien que l'espérance devie n'ait cessé d'augmen-ter au cours du 20e siècle,la durée maximale de lavie humaine pourrait déjàavoir été atteinte, selonune étude publiée, hier,dans la revue scientifiquebritannique Nature. "Nos
résultats suggèrent forte-
ment que la durée maxi-
male de vie des êtres
humains est fixe et sou-
mise à des contraintes na-
turelles" écrivent deschercheurs américains,dirigés par Jan Vijg, qui sesont penchés sur l'âgemaximal atteint dans unequarantaine de pays.Aucun super-centenairen'a jusqu'à présent réussià égaler ou à dépasser lerecord de longévité de lafrançaise Jeanne Calment,décédée en 1997 à l'âgede 122 ans.

ici et ailleurs

Rassemblés par F.B.E.M

Annoncée pour le lundi 3
octobre dernier, la rentrée
administrative est plus ou
moins effective dans la plu-
part des établissements
scolaires de Libreville. 

PARTOUT, c'est le net-toyage des établissementset des bureaux, et aussi latenue des réunions prépa-ratoires de la rentrée sco-laire 2016-2017.Plusieurs responsablesd'établissements sontdéjà aux postes. Au col-lège Georges Mabignath,deux dames, Carine Ella etNadine Boutamba, res-pectivement directricedes études et secrétaireadministrative, étaient oc-cupées à dépoussiérer lesbureaux administratifs.
"C'est l'heure du grand
nettoyage. Après trois
mois d'absence, tout est
crasseux", a lancé l'uned'elles. Dans la cour de l'établis-sement, on pouvait aper-cevoir de rares élèvesvenant s'enquérir desconditions d'inscriptionet de réinscription. Selonl'administration, la date

n'étant pas encoreconnue, il faudra donc en-core patienter. Au lycée Georges Mabi-gnath, le proviseur, MmeIsabelle Matomba a fixécette étape au début de lasemaine prochaine. «
Nous sommes en train
d'ouvrir l'année acadé-
mique. Lundi dernier, nous
avons procédé à la rentrée
administrative, et tous mes
collaborateurs étaient là.
Jeudi ( aujourd'hui, Ndrl),
nous entamerons des réu-
nions en interne pour faire
le point, avant d'organiser
le processus des inscrip-
tions et réinscriptions dès
le 10 octobre prochain», a-t-elle confié. A l'Institution Immaculée

conception (IMC) – éta-blissement confessionnelcatholique – par contre,c'est le même son decloche : aux côtés de
quelques enseignantsvenus "prendre le pouls"de la rentrée administra-tive, l'équipe managérialeétait en train de "se répar-

tir les tâches" pour mieuxaccueillir l'année acadé-mique qui débute. Au mi-lieu de ses collaborateurs(intendants, censeurs, in-formaticiens), le provi-seur de l'établissement,Nadine Anguilé Obame,distribuait les rôles. En somme, partout, entrela préparation des listesde classes et des cahiersde textes, ou la gestiondes commissions detransferts..., tous les res-ponsables scolaires de Li-breville s'organisent pourque leurs établissementsrespectifs soient prêts àaccueillir leurs élèves dèsle 17 octobre prochain,date annoncée de la ren-trée des classes.

Entre nettoyage et réunions préparatoires
Education/Rentrée administrative dans les établissements scolaires de Libreville

F.B.E.M
Libreville/Gabon

Les établissements primaires et secondaires ont, dans leur
majorité, procédé à la rentrée administrative lundi dernier.

Ph
o
to
 :
 F
.B
.E
.M

Au collège Georges Mabignath, l'heure est au dé-
poussiérage des locaux administratifs.
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A l'Immaculée conception, plusieurs responsables procè-
dent à des réunions avec leurs collaborateurs directs.
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Les membres du Syndicat
des conducteurs et techni-
ciens de la Société gabo-
naise de transport
(Sycotec) ont donné un
point de presse, hier, au
siège de leur entreprise.
Une rallonge budgétaire
nécessaire au payement
des salaires du dernier tri-
mestre 2016, a été au cen-
tre de cette sortie.LES agents de la Société ga-bonaise de transport (So-gatra), membres dusyndicat des conducteurset techniciens (Sycotec) etceux du Syndicat nationaldes transporteurs (Syna-tra) étaient réunis, hiermatin, à leur base du campde police, à l'occasion d'unpoint de presse. A l'ordredu jour, la demande d'unerallonge budgétaire pourcouvrir les salaires desmois de septembre, octo-bre, novembre et décem-bre. Soit près de 3 milliards500 millions de francs,selon le secrétaire généraldu Sycotec, Cyrille GastonNdoudi Ledoumou.Une préoccupation réelle,d'autant que la Sogatra n'apas reçu la totalité de sasubvention cette année.Celle inscription budgé-taire évaluée à 3 milliards

800 millions, ne peut cou-vrir que les salaires de sixmois. Un détail que les res-ponsables disent avoir no-tifié au ministre desTransports( leur tutelle)dans une correspondancedatée du 06 septembre2016.Le Sycotec a donc réitérél'urgence d'une rallongepour couvrir les arriérésmensuels du dernier tri-mestre de l'année en cours.« Nous voulons attirer l'at-
tention du gouvernement
sur la nécessité de se pen-
cher sur cette probléma-
tique. Nous connaissons
toujours des retards de
paiement de salaires. La
rentrée scolaire est à nos
portes, et nous n'avons tou-
jours pas perçu nos salaires
du mois de septembre. Nous
nous endettons pour pou-
voir subvenir aux besoins de
nos familles », a souligné

Cyrille Gaston Ndoudi Le-doumou.Par ailleurs, le déficit d'ef-fectifs des conducteurs à laSogatra a été égalementévoqué. En juin dernier, leparc automobile de laditesociété est passé à 110 bus.Mais le recrutement deschauffeurs n'a pas eu lieupour régler ce déficit. Notons qu'à l'issue de la

dernière grève de janvier2016, le directeur généralde la Sogatra, Patrick As-sélé avait œuvré pour ap-porter des réponses àcertaines revendications.Cependant, plusieurspoints restent encore ensuspens. Toutefois, le Syco-tec dénonce la non applica-tion de certainesdispositions du Code du

travail et de la conventioncollective. Au titre d'avancées, le syn-dicat se dit satisfait dumaintien du dialogue so-cial par la direction géné-rale, de a réhabilitation dela quinzaine et de l'assu-rance maladie Ascoma et,indirectement, l'augmenta-tion du parc automobile etle transfert des bus ducommercial à la directionde l'exploitation et de la sé-curité. Aujourd'hui, pour son offrede transport, le réseau dela Sogatra comprend 30lignes urbaines et interur-baines. Mieux, la Sogatragénère depuis lors des re-cettes assez nettes. Malheureusement, re-grette le Sycotec, celles-cine permettraient pas derésoudre définitivementtous les maux qui minentleur entreprise. 

Le Sycotec sollicite une rallonge budgétaire
Vie des syndicats/Sogatra
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Faute de conducteurs, plusieurs bus sont garés. D'où
la nécessité d'en recruter.
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Les membres des deux syndicats lors
de la rencontre.
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Cyrille Gaston Ndoudi Ledoumou, SG du Sycotec
lors de la rencontre.
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